
 

 

 

Chant d’entrée :         WP 587 

Autour du trône de l’Agneau, se tient la foule des sauvés.  

Ils sont venus des quatre vents, le sang du Christ les a lavés (bis) 

Portant la palme des vainqueurs, ils sont marqués du sceau de Dieu.  

Après l’épreuve, après les pleurs, leurs chants s’élèvent jusqu’à Lui (bis) Alléluia ……….(5x) 

Ils voient leur Dieu et leur sauveur, ils voient celui qu’ils ont cherché.  

Les bras de Dieu leur sont ouverts, ils rendent grâce de tout cœur (bis) 

Ils n’ont plus soif, ils n’ont plus faim, ils n’ont plus peur des feux du jour.   

L’Agneau de Dieu est leur berger, aux sources vives, il les conduit (bis) Alléluia ….. (5x) 

Agneau de Dieu louange à Toi ! Tu nous rachètes par ton sang.   

Fais-nous marcher sur le chemin de tes martyrs et de tes saints (bis) Alléluia ……. 

 

Prière pénitentielle :                                  Jésus Christ, Sauveur du monde, prends pitié!   
                             

                                 O Seigneur, toi qui nous aimes, prends pitié ! Fils de Dieu, livré pour nous, prends pitié ! 
 

Gloire à Dieu :  
 

    Gloire à Dieu, Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes qu’il aime Gloria, gloire à Dieu.    
 
Pour tes merveilles  Seigneur Dieu, ton peuple te rend grâce ! Amis des hommes soit béni pour ton règne qui vient ! 
 
A toi les chants de fête, par ton Fils Bien –Aimé, dans l’Esprit.  Sauveur du monde Jésus-Christ écoute nos prières ! 
 
Agneau de Dieu, vainqueur du mal,  sauve-nous du péché ! Dieu Saint,  splendeur du Père,  
Dieu vivant, le Très-Haut, le Seigneur !  

 

Livre de l'Apocalypse : 7, 2-14 
Dans un langage symbolique, l'Apocalypse de jean ouvre une perspective sur le monde si mystérieux de l'au-delà. Au-

delà des apparences, ici-bas et dans le ciel les sauvés sont une foule immense. 
 

Moi, Jean, j'ai vu un ange qui montait du côté où le soleil se lève avec le sceau qui imprime la marque du 
Dieu vivant; d'une voix forte il cria aux quatre anges qui avaient reçu le pouvoir de dévaster la terre et la 
mer : « Ne dévastez pas la terre, ni la mer, ni les arbres, avant que nous ayons marqué du sceau le front des 
serviteurs de notre Dieu. » Et j'entendis le nombre de ceux qui étaient marqués du sceau : ils étaient cent 
quarante-quatre mille, douze mille de chacune des douze tribus d'Israël. 
Après cela, j'ai vu une foule immense, que nul ne pouvait dénombrer, une foule de toutes nations, races, 
peuples et langues. Ils se tenaient debout devant le Trône et devant l'Agneau, en vêtements blancs, avec des 
palmes à la main. Et ils proclamaient d'une voix forte : « Le salut est donné par notre Dieu, lui qui siège sur le 
Trône, et par l'Agneau !

Psaume 23  

 

Le psaume d'aujourd'hui proclamait les conditions d'entrée dans le Temple de Dieu. Il annonce aussi la béatitude des cœurs 
purs. Nous sommes ce peuple immense en marche vers le Dieu vivant. 
 

                                       Voici le peuple immense, De ceux qui t'ont cherché. 
 
Au Seigneur, le monde et sa richesse, 
La terre et tous ses habitants ! 
C'est lui qui l'a fondée sur les mers 
Et la garde inébranlable sur les flots. 
 

                                        
                                                Il obtient, du Seigneur, la bénédiction, 
                                                Et de Dieu son Sauveur, la justice. 
                                                Voici le peuple de ceux qui le cherchent, 
                                                Qui recherchent la face de Dieu ! 

 

Paroisse  Saint Martin 

          ONOZ 

Fête de la Toussaint 

    31 octobre 2015 

Qui peut gravir la montagne du Seigneur 
Et se tenir dans le lieu saint ? 
L'homme au cœur pur, aux mains innocentes, 
Qui ne livre pas son âme aux idoles. 
 



 

Évangile selon saint Matthieu : 5,1 12 
 

Quand Jésus vit toute la foule qui le suivait, il gravit la montagne. Il s'assit, et ses disciples s'approchèrent.  
Alors, ouvrant la bouche, il se mit à les instruire. Il disait: 
 

 

  eureux les pauvres de cœur:   le Royaume des cieux est à eux! 
 Heureux les doux: ils obtiendront la terre promise! 

         Heureux ceux qui pleurent: ils seront consolés! 

           Heureux ceux qui ont faim et soif de la justice: ils seront rassasiés  

           Heureux les miséricordieux: ils obtiendront miséricorde! 

     Heureux les cœurs purs: ils verront Dieu’. 

           Heureux les artisans de paix: ils seront appelés fils de Dieu! 

           Heureux ceux qui sont persécutés pour la justice: le Royaume des cieux est à eux! 

Heureux serez-vous si l'on vous insulte, si l'on vous persécute 

Et si l'on dit faussement toute sorte de mal contre vous,  

À cause de moi. 

Réjouissez-vous, soyez dans l'allégresse,  

Car votre récompense sera grande dans les cieux ! 
 

 

 

 

 

Prière universelle :  Ton nom est tendresse, toi notre Dieu ! 

 
 

Pour l’église, chargée de porter ton amour  

Dans le monde, 

afin qu’elle soit fidèle à l’Evangile des béatitudes, 

Seigneur nous te prions. 

 

Pour les gouvernants de tous les pays, 

afin qu’ils soient sincères et déterminés 

dans la recherche de paix et de justice pour tous, 

Seigneur nous te prions. 

Pour les pauvres qui sont exclus de la bonne société, 

pour les prisonniers, les exilés, les laissés-pour-compte, 

afin qu’ils puissent trouver 

un regard de confiance et une main tendue, 

Seigneur nous te prions. 

 

Pour les membres de notre assemblée, 

pour ceux qui sont présents  

et pour ceux qui sont absents, 

pour ceux qui nous ont quittés au cours de cette année, 

Seigneur nous te prions. 
 

 

 

Liturgie eucharistique :   
 

Sanctus : C 121 :                    Dieu saint, Dieu juste, Dieu vivant, nous te chantons.  

Dieu saint, Dieu libre, Dieu d'amour, nous te louons. Tu tiens la vie du monde en tes mains.  

Tu prends ce jour pour créer demain.  

Dieu saint, nous   Accueillons celui que tu envoies. Jésus, tu viens à nous et Dieu nous vient par toi.  

 

 Anamnèse : C 121 : Seigneur Jésus, depuis le jour de ton départ, A ton repas nous ne cessons de prendre part. 

Ta mort venue, rien n'est comme avant. Tu es pour nous le premier vivant. Déjà ce pain de Vie nous comble 

dans la foi. Mais viens, nous t'attendons : le monde a faim de toi.  

 

 Agneau de Dieu : C121 : Seigneur, pour nous sauver, tu meurs sur une croix.  

Ta mort nous rend la vie, l'Agneau pascal, c'est toi. Voici ton Corps transpercé pour nous  

Voici ton Sang répandu pour nous.  

Le prix de ta Passion est là devant nos yeux. Le prix de ton amour nous vaut la paix de Dieu.  
 

 

 

H 



 

 

Chant de communion :                            Edit 336 

 

Bienheureux, Bienheureux ceux qui cherchent la paix de Dieu ! 

                                       Bienheureux, bienheureux, ils habitent le cœur de Dieu ! 

 

Bienheureux, bienheureux tous ceux qui ont le cœur des pauvres. 

Bienheureux, bienheureux ils ouvrent l’avenir des autres ! 

Bienheureux, bienheureux, ceux qui disent non aux guerres, 

Bienheureux, bienheureux, ils sont les sauveurs de la terre ! 

 

Bienheureux, bienheureux, tous ceux qui ont faim de justice. 

Bienheureux, bienheureux, ils changent le monde en musique ! 

Bienheureux, bienheureux, tous ceux dont les yeux s’émerveillent. 

Bienheureux, bienheureux, ils ouvrent un chemin de lumière ! 

 

Bienheureux, bienheureux, tous ceux qui passent sur l’offense. 

Bienheureux, bienheureux, ils font renaître l’espérance ! 

 

 

 

Jésus invitait à oser croire que Dieu est tendresse et bonheur, en lui-même et pour toutes et tous. 

Il invitait chacun à être pauvre de cœur, à avoir les mains ouvertes, 

à ne pas s'épuiser dans la recherche de la première place ; 

Il invitait à se dire que l'on n'est jamais arrivé, 

et ainsi, à être jeune aujourd'hui et l'être encore demain. 

Il invitait à être doux, tenacement doux, à être à ce point fort 

que l'on se fiche d'être bernés par ceux qui se croient les plus forts, 

à être tendres envers autrui comme envers soi-même. 

Il invitait à savoir pleurer, à se laisser être atteint, 

à avoir un cœur vulnérable comme le cœur de Dieu même, 

à clamer d'horreur devant les innocents qu'on assassine, 

à crier comme un fou, en prophète et en vivant, devant le mal, la souffrance et la mort. 

Il invitait à avoir faim et soif de justice, 

à inventer avec autrui de justes relations, à communiquer avec naturel et plaisir, 

à avoir la passion du dialogue avec autrui comme avec Dieu, 

à vivre ceci qu'il est juste d'être en gratitude envers tous ceux qu'on rencontre 

car on reçoit toujours d'autrui. 

Il invitait à la tendresse, 

à avoir un cœur qui ne craint pas d'aimer ni de se laisser aimer, 

qui laisse le passé au passé, qui oublie les blessures jadis reçues 

et donne à l'oppresseur une nouvelle chance aujourd'hui, 

et peut-être alors, une amitié nouvelle va-t-elle ressusciter entre eux. 

Il invitait à avoir un cœur tout net auprès de qui autrui trouve fraîcheur et respiration, 

un cœur qui ne perd pas son temps à moraliser, qui ose dire l'élan d'affection qu'il sent jaillir en lui. 

Il invitait à lutter pour la paix, à la créer jour après jour,  

à agir en étant soi-même désarmé, à transformer en liens vrais 

les inimitiés les plus nouées et les oppositions les plus tordues. 

Jésus invitait au bonheur. 

                                                                                                                                               Jacques Vallery  


